
En Touraine, les amateurs de pommes se rassemblent autour 
d’une association, Les Croqueurs de pommes. Leur mission : 
préserver ces fruits aux saveurs multiples. Rencontre avec un 
incollable. 

Cela n’aura pas échappé aux amateurs de fruits de saison. La pomme est 
de retour sur les étals des marchés. Des rouges, des jaunes, des vertes. 
Destinées à faire des tartes, des compotes, des cakes ou, tout simplement, 
à être croquées à pleines dents. 

Gala, Pink Lady, Golden, Canada, Antarès ou encore Jonagold sont les 
plus vendues… et les plus connues. Mais des pommes, il en existe des 
milliers de variétés ! 

Alain Prossaird en sait quelque chose. Pomologue - il est expert dans la 
description des fruits - c’est une des chevilles ouvrières des Croqueurs de 
pommes de Touraine, section locale de l’Association nationale des 
Croqueurs de pommes, dont le siège est à Belfort. 

« On s’intéresse à tous les fruits », précise ce fin connaisseur capable 
d’observer pendant des heures des fruits pour découvrir leur véritable 
identité. Pour réaliser cette tâche, il ne se sépare jamais de l’ouvrage de 
René Marlaud. L’ancien ingénieur agronome y a répertorié les variétés de 
pommes et poires, la bible des spécialistes. « Quand nous organisons des 
manifestations à Veigné, des gens nous apportent des fruits de leur jardin à 
identifier. On a tous envie de savoir ce qui pousse dans notre jardin… » 

Un verger de sauvegarde à VeignéParfois, Alain Prossaird fait 

de belles découvertes. « Il y a deux ans, un habitant de Francueil nous a 
apporté une poire, il s’agissait d’une variété ancienne en voie de disparition. 
On a récupéré des greffons que l’on a plantés dans notre verger de 
sauvegarde, à Veigné. » 

Ce dernier est agrémenté d’une cinquantaine de variétés de pommes et de 
plus de 80 variétés de poires. L’association gère également le verger du 
Département, sur le domaine du château de Candé, à Monts. Deux vergers 
distants d’une dizaine de kilomètres mais qui n’ont pas connu la même 
récolte. « Le verger de Candé a très peu donné cette année, peut-être à 
cause d’un coup de froid. » Alors que des branches entières sont tombées 
avec le poids des fruits, à Veigné. « Les fruits sont nombreux, mais de 
petite taille. On risque d’en avoir moins l’année prochaine… » 

Alain Prossaird, lui, ne cache pas son faible pour l’Ambron, « croquante et 
juteuse » mais aussi la Belle des buits, « une pomme de garde qu’on peut 
manger jusqu’à la prochaine récolte ». 

  
PRATIQUE 



L’association des Croqueurs de pommes organise des séances 
d’écussonnage et de conseils, le premier jeudi de chaque mois au verger 
de sauvegarde, route de Saint-Branchs à Veigné (avec vente de jus de 
pommes) mais aussi des bourses aux greffons, des initiations à la taille 
d’hiver, des conférences…  
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